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,Alors Baccarat souffla à l'oreille du comte:.
- Sa voix est réellement méconnaissable, Il parle très bienl

le français des Espagnols... Cependant, je jurerais que c'est
lui.*

- Qui donc ? demanda le comte.
- Mais, x6pondt*Baccarat, le complice, 1'Ame damnée de

air Williams, ce vicomte de Oambuih dont nous avons perdu
les traces depuis quelques jours.

- Oh! oh!1 dit le comte, ce serait fort.
- C'eht de la force de air Wlliams.
- Mais alors, pourquoi ce duel ?
- Ah 1-voilà, ditflaccarat, je inl heurteà unnouveai raya-

tQre... cet homme a réellement un génie infernal.
Comme elle parlait ainsi, le break entra dans une allée dui

Irois, et M. de Manerve, indiquant du doigt, sur le sable de
l'avenu,3, le sillon tcut frais d'une voiture, dit:

- ')écid6ment, nous avons du guignon. Je crois que nous
arriv -ns les derniers au rendez-voua et qu'il me faudra chasser
mon cocher...

En effet, Y. le marquis don Inigo et ses témoins avaient été
devancés par le vicomte Andrea et les sieow.
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IL. le -vicomte Andrea avait dormi comme un bienheureux
jusqu'à cinq heures damatin. Les grands coeurs s'abandon-
nent-au repoe avec une roble conflanie à la veille du péril.

Armand de krgaz, entrant dans 3In chambre de son frère,
le-trouva étendu tout babillé sur sun lit de sangle. Le faux
pécheur repentant avit let mains jointes, et son visage respi-
rait la quiétude, la sérénité de ceux qui ont -renoncé aux pom.
pes de ce monde pour se réfugier tout entiers en Dieu. M.
de Kergaz fat obligé de le secouer pour Ilarracherau.som-
mii.

La veille, le comte avait ramené sa fe3mmo à Paris sors le
prétexte qu'on était au samedi soir, et qu'il y aurait le lede-
main dimanche, à Saint-Be eh, un très beau sermon d'un prétre.
,étringer.

Jeanne, dont Andrea avait la parole, n'avait lobint semblé
deviner qu'un motif autremen~t grave et impérieux forcuzait
son mari et son beau-frère à coucher à Paris.

Tous les préparatifs Indispensables dans cette grave et
ii-iate affaire qu'on nomme le duc' avaient étéff*its la vellle par
M. db Kergax Fornand Rocher devait venir le -prendre à
l'heure indiquée; il avait choini Ünè.paire de pistolet« de com-
bat d'unc grande justesse et légers à la main; enfini Il avait
voulu que son cher Andrea s&exerçat pendait nte lieure ou
deux à faire deu mnouches sur une plaque, dams~ le 'Fond du jar-.
din.

.Andrea s'était montré fort cul=.- pcudant tonte-la ou-rn6o
de lnvouol; il s'était entretcna avec sor. lmre de diverseq cou-
vres de chaxité dont le çomwt lui laissait le départecznnt, Il
n'avait pas prononcé un mot qui eùt trait à la rencontre d
cudemair.. Comme de coutume, il ét4ttrentré chczilui le sor
dazs cet humble mabisarde des combles de 1'3tl - tséti
rmibsau lit. de !bozinAUIFC.

.à:.%: Armnand, enatdaus sa cb.-abri à cln.ý, Ltrt;b et
demie., le trouva dur==nL. Audrea lu, ýsurit va ouvrant les

-Ah! dit ll,.je venais defa;re u ravc cuarmant..
-Vriment«? lit le comte d'un tun affectucux, et que «rit-

as- J? rèvais, répondlit Andrea, que nous étions e.rt«
à Xerlovez, dlans e vieux-iaanoir de not»eueaanct. Dieu m'a-.
vait pa.rdonnié u.j'C.tals auuax auprès do vous et de4.madmc
deKXrgai. Mol le maudit, moll'satava cprcxi
te, une compassion univerailUo, eLtt.o alomeou-
geait %i bien le cmur quejp me regardas vivre et txlQtWai quf
la, Fie était bonne.

Lcomte fat pris d'une-subite émotion:,
-Pauvre frère, miurmura-t-il, pour-tu. donc douter de la

bouté infinie de Dieu, et crois-tu qu'il ne t'a point pardonni
depuis lonýgteinp#?

- 0111 pas encore, répondit A&ndrea.
Armand tie diait à part lui :
- Qui- sait si dans nue heure. il sera vivc ut er.core?
Et le comte de Kergaz, le loyal et le brave, l'homme qui.

n'lavait jamais tremb16jpour sa-propre 'vie, se prit' 4 uplier le
ciel, au fond de son cSeur, d'6parguer celle de son frère...

- Mou ami, lui dit-il tout haut, sais- .tu qu'il est cinq -l"I
res et demie ?

- Déjà! nt Andrea.
Et il se leva en souriant, comme doivent sourire les mar-

tyrs en allant au supplice. Mals ce signe de.résignaton1fgid
dernière concession que M.L le vicolute Anidrea Lt -1son -z&o
d'hypocrisie et de repentir.

Dans ce scélérat Inigme, dans ce bandit poktaný -un-elce,.
il y avait encore quélque chose qui semblaittrablr l'6dueaii
première. Il savait être noble et dlgne à propos. Le tartbîh,
une fois le moment-venuý, zut être ta gentilhomme o pa~
ce. Ila&liait se battre. Il se souvint des traditins gaistuult
co «urtolsee de la noblessefrançaise aux joursd àeomUt.'L'hom.
Mtc"courbé ie redressa, le 'visage paie etsunfrant s'anima, l'cou
morznî et baissé -vers le sol étincela d-lu éclair de-ferté. Audroi,
le maudit courbé sous le remords, l'homnme axousao
ques, dont la zaise annonçant le cloitra etun détachementcom-,
plot des choses de ce. monde, disp4rut poux-faire placé-au vi-
comte Andrea &'autrefois, à ce air Williams quLevaithltpar-
tUq de Ifla ahoanglalse e.t parisienne, et qui avait été .ie
par ses duels, aes chevaux de sang, se -amours. Il se dépouilue
de sa longue redingote à la tounure cléricale, il î5ta somebaý-
peau k larges bord&.Losuidecnidaslcbhe'Â-
mand, où~ cclui,.ci était allé i'attendre tancluài qu'i1 l s'hal
-il était vtu, d'une redingote courte ejp-otonemlti
rement, d'un pantalon gris collant, et coiff6e d&un 6légalit ébX-
peau fabriqut. rue Vivienne. Sa main, soigneusement gné
dlejaune,-tenait un.stick.encorne de buffle lr,nduo.-

Le vicomte A&ndrea -voulait ne battre ent gentilhomme, et il-
était fidèle à la la tradition de cette vieille noblesse françales
qui sa fait -poudrer à,Imasle matin de la journée de-Fontenoy
ou de la prise de Malien.

- M. de Kergaa.remarqua cette métamnorphose et e-i
point étonné.

Quelques minutes après,-I. Pernand Rocherarriva.
- -Sommue-mous.prète? demnanda-t-il enx serrant la-maln

de cet-homme dont la haine implacable l'avait poursuivi si
longtemps.-

- Sans doute, répondit le comte en prenant sous s-ras
la botte d'c pistolets.

Ils descendirent.
L.a.calèave fermée d'±r=md:était attêeléedans la cour et

attendait au bas du perronk.
Aumnent d'y nonteri le comte leva les yeux ver les

fcnctres du l'appartement de mad4me de Kergas, .dout léeper-
a!cnboq étaient fermées.

- Pauvrc 2l.X..in, Muruura-tal avve caxoton,eh se peu..
cbatità i-ortille d'Anerca- elle dort.,et elle mXonee -
ter damotif doeotro promenade matinale.

-Pauve-comtesse I répondit le vicomteia'un 'VOL% mS
moins émue, et quLrappaia k.xmd que ion -salmai
jeanne.

*fère du coin de'el

dItnrianatl~oéé at, Icdé»et son ltss n'est pased.
ce monde.


